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Quarts finale «le la 

Oit ! surprise ! Marseille a battu SocliaioË 
Un beau succès du Sporting-Club Fivois qui se qualifie aux dépens de Metz 
Sète a perdu la Coupe devant le Red Star et Rennes a éliminé le F.C. Rouen 
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A Straitarg, Fires se défait 
de Metz par 2 buts à 1 

( D l NOTRg OOMttaTOMIMKT MCTOJIW) 

Strasbourg, a m i n . 

Cinq mille spectateur» avalant effectué 
1* déplacement du Stade du Radng-Club 
d» etraabouxf. 

P u u n lnatant. le Jeu pratiqué ne fut 
d u n e qualité Inférieure et l'allur» de la 
parti* fut aoutenue du commencement a 
la fin, aTéc avantage alternatif pour l'une 
• t l'autre équipé. 

Dé* 1* début, le* deux onze* montrent 
u n * grand* ardeur. Le* M—ln* ont 
d'abord u n avantage territorial, mal* la 
defena» nordiste est tré* »ûr*. 

Petit à petit et grâce au bon travail de 
dletrtbution du demi-centre E n t m i n , le* 
Ftvol* «organisent et leur» attaque» 
deviennent d* plu* en plu* dangereuse*. 

A la Tlngt-eeptlém* minute. 11 M pro­
dui t un* mêlée devant le* but* meeain* 
et Llbératl. profitant d'un* Inattention du 
gardian Kappé, marqua 1* premier but 
nordlate. 

Meta cherche à obtenir 1* but égalisa -
teur. mal* lee avant* manquent d* per­
çant et surtout de précision dana le» 
snote. 

Avant la ml-temp*. le* Pivota repren­
nent l'offenstv*. qui est cependant anni­
hilée par la bonne défense de Hauswlrth 
• t d* l'international militaire Zehren. 

A la mi-temps, 1s score est ds 1 but à 0 
en faveur dé Plves. 

Apre* la reprise. Met* semble vouloir 
forcer l'allur* en attaquant arec fougue, 
mata les demis messin* faiblissent à vue 
d'oui. 

rive» repart g l'attaque. Eastman sert 
Aoued. qui passe à Salnt-Pé. qui shoote 
sur I* poteau, mal* Cheuva a repris et 
marque le deuxième but pour Flvea. 

Met* sembla découragé, mal» profitant 
4* la défaillance d* Salnt-Pé, qui est 
bl«**é. le» Lorrain* o n t repris confiance 
•t attaquant 1* plu* aouvent. 

Plve» Jou* la défense à outrance et rien 
ne semble plus être marqué, quand quel­
ques seconde* avant la fin. Oara tromp* 
Dalhelmer pour établir le scor* final. 

Pires a mérité sa victoire par u n Jeu 
plu* réfléchi. E»»tm»n fut de loin le 
meilleur homme de* Nordlate*. Après lui, 
d i o n * la d é t « — , ainsi que Salnt-Pé et 
Cheuva dan* l'attaque. 

Meta n'a pas é té trop favorisé par la 
chance. Le gardian de but commit deux 
maladresse», qui ont coûté deux buts. 
Par contre, le* deux arriéres furent bon*. 
Drn* la ligna intermédiaire, aeul Poeset 
fut satisfaisant. Parmi les avants, Rohr-
tachar. Oara et Nulc se distinguèrent. 

Bon arbitrage de M. Vslpréde. de Mar. 
atUl*. 

A Lyon, Marseille bat Socbani 
oar 3 bats à 0 

( D E NOTRE CORRESPONDANT PARTICULIER) 

Lyon. 3 mars. 
Au Stade des Iris, spécialement amé­

nagé à cet effet, plus de quinze mille per­
sonnes étalant venues »«ei»t*r à ce match, 
un des plu* beaux et des plus promet­
teurs de la journée. 

C'est dan* un* effervescence enthou­
siaste que les deux équipes pénétrent sur 
le terrain. 

Au dernier moment, les dirigeants du 
P. C. Sochaux se décident à faire Jouer 
Courtois, malgré sa blessure. 

Sochaux gagne le toss et lslsse Mar­
seille donner le coup d'envol. Il est 
18 h. 7. Dés le début, Sochaux attaque. 
Abblegen tire un coup franc, qu* Conchv 
dégage. 

Courtois manqua d* peu le but, pu:» 
Marseille se reprend. 

LES RÉSULTATS DU DIMANCHE 3 MARS 
Red Star Olympique-F.C. de S è t e . . . 2-0 
F.C. Sochaux-Ohrmpiqiie de Marseille 0-3 

S.C Fives-F.C 
Stade Rennais-

Metz . . . . 
F.C. Rouen 

2-1 
1-0 

Oougaln laisse échapper Kohut. qui 
centré et Alcassr. bien placé, lepieud de 
velée et marque un but de toute beauté. 
I' y a quatre minute* d* Jeu. 

Ce but surprend tout le monde. Folle­
ment applaudi», les MarssUlala sont 
déchaîné*. 

Plu* rapide*, plu* décidé* *ur la bail*, 
Ils dominant largement l'équipe franc-
comtoise, cela d'autant plue que dans le 
duel qu* ss livrent Brun et Ross. 1* pre­
mier nommé a nettement l'avantage. 
Sochaux se reprend et Incuraionn* dan* 
le camp marseillais, sans arriver à con­
clure. 

Le* arriéras abattent u n * besogne 
remarquable et bride à tous coups Cour­
tois et Pinot. 

Le Jeu. qui reste d'un* extrême mobi­
lité, resta aussi élégant que varié. 

Alcszar, sur passe de Bruhln. renvoie 
la balle à Zermanl, qui centre: Wagner 
ne peut bloquer et c'est Rovlgllone qui. 
r< prenant d* la tête, marque le second 
but pour Marseille. 

Ensuite, Courtois est blessé et boit* bas, 
ainsi que Lalloué. 

C'est la fin d* la première ml-temp*. 
La repris* volt des modification* dana 

l'équipe de Sochaux. Duhart passe avsnt-
crntr* et Abbtegasn lnter gauche. Que 
vont amener ces changements? Rien de 
bien prometteur, puisque Rovlgllone, rece­
vant une balle d'Alcazar, la paase à 
Kohut qui, rabattu, bat lmparablemcnt 
Wagner. 

Brusquement. Sochaux a* ressaisit *t 
ce sera Jusqu'à la fin de la seconde ml-

temp* la grand* équipe que noua con­
naissons. 

La défense d* Marseille est constam­
ment à l'ouvrage. EH* s'en tir* avec 
honneur. 

Msraeille se ressaisit enfin et ss trouve 
devant lee filet* dé Sochaux quand la fin 
est sifflé* par M. Leelerc. dont l'arbitrage 
fut parfait en tous point*. 

CONSIDERATION» 

Cette parti*, tré* belle, d* cette beauté 
brutal* et spéciale qu* revêtent les 
mstches de Coupe, a été tout à l'avantage 
dt l'O. M. 

Les deux adversaire* ce sont livré* 
généreusement, mais avec leurs tactiques 
spécifiquement propres. 

Sochaux a fait u n football bien cons­
truit, spectsculslre. 

Marseille a Joué comme beaucoup 
d'équipe* du Sud-Fat. avec fougue et 
ardeur, ouvrant à n'importe quel moment 
par le* allas. 

Sochaux a eu le tort de faire Jouer 
Courtois, blessé, puis d* remanier sans 
cessa son équipe. Courtois n'a pa» été le 
réalisateur qu'on attendait. La fameuse 
triplette de Sochaux a été bridée par la 
défense énergique dé H. Conchy et de 
Cavalll. ce dernier surtout fournissant 
uns parti* tplendlde. 

A Marseille, les meilleur* furent Aleaear 
et Bruhln. qui surclassa nettement son 
vis-à-vis Ross. 

A Sochaux. Abblegeen. Duhart, Mattler, 
firent u n match louable, mal* Impro­
ductif. 

A Paris M Red Star élimine 
Sète, tenant de la Coupe, 

par2bntsà0 

Pari», S mar*. 
Trente-cinq mille personnes assistent au 

match. 
La Red Star donne 1* coup d'envol. La 

première attaque vMnt d* lui, *t Bertrand 
est à deux doigt* d* marquer, lorsque 
Liens» sort et cueille littéralement la balle 
sur la tète. 

Les Sétola réagissent bientôt et. après 
quelques minutes, ils manifestent une 
nette supériorité. Malheureusement, us 
sont Impuissants à concrétiser leur avan­
tage territorial, car leur avant-centre Pory 
est absolument inefficace et manque le* 
plus belle* occasions qui lui sont fournies. 

Une attaque amorcée par Beck échoue 
de peu sur le» arriére» parisiens. 

Péniblement, le Red Star a* dégage. As­
ton parvient à lancer Destouehes. qui lui 
repasse la balle : l'ailler droit centra et 
Destouches marque u n but très applaudi. 

Dés la remise en jeu. Plnamore Inter,-
oepto et lance encore une fols Aston. Hu­
iler renvoie A temps le centre de ce der­
nier. 

Le Red Star obtient un corner que Beck 
renvoi*, mais Plnamore ramène le Jeu et le 

Red Star, qui Jou* maintenant beaucoup 
mieux qu'au début, art aassa heureux pour 
voir son avant**)* s'affirmer par u n deu­
xième but marqué par Bas. 

La ml-temp» survient « e u s minuta* 
apria. 

A la repris», la parti* est d'abord aassa 
égal*. Langiller place un anot qu* Lianes 
ne peut que dévier « a corner. 

L» Red Star attaqua encore, mal* Beck 
réussit enfin à remonter 1* moral dé es* 
homme* et durant toute la dernière demi-
heure, la partis aéra nettement à l'avsn-
tags dé* Béton, mal* an face de l'attaqù* 
de* Dauphins, la défense parntann». Thé-
pot. Andolré «t M*fre*»e, aidé* efficace­
ment par lé* démis, voire même par la* 
lnter». n* Hanérs rien passer. 

Ds la tête, du pt*d, 1* ballon est ton-
Jour» renvoyé et à ce Jeu. les Sétols n* 
peuvent que s'avouer ralncus et rejoignent 
le vestlslrs sans avoir pu changer le ré­
sultat. 

An Havre, Ronen s'incline, 
par 1 bot k I), dorant Rennes 

(Dg NOTRE CORRESPONDANT RARTICUlIlK) 

L* Havre, S mars. 

Match sans relief, d'où e n toute sincé­
rité Rouen aurait mérité dé sortir vain­
queur. 

Les vingt-cinq mille personnes pré­
sente» ad Stade municipal furent de cet 
avla. qui protestèrent à de nombreuse* 
reprises et menacèrent même d'envahir le 
terrain un quart d'heure avant la fin. 

Cast que Rouen dominait nettement 
et que. acculé à la défenslv*, » « " ^ T V ne 
•ut pas toujours garder, par un* ni fi en»» 
excessive, la correction Indispensable. 
mAma en Coupe 4 * Francs. 

Les heurts «ntre Jouaur* furent nom-

plu* souvent «a te 
té l'arbitre, M. ~ 

LE MATCH EXCELSIOR NIMES, A ROUBAIX LE CHAMPIONNAT DE FRANCE 
PROFESSIONNEL 

En première division, l'Excelsior a battu Nîmes, tandis que Le Havre, 
Calais, Valenciennes et le C.A. Paris 

se partageaient les honneurs de la journée en seconde division 

(Ph. du J . d e R x . ) 
M \L(,RÉ LE PLONGEON DE GoNZALÈS, SÈCEMBER. MARQUE LE PREMIER BUT POUR ROUBAIX 

PREMIERE DIVISION 
L'Excelsior A.C. de Roubaix 

bat le Sporting-Club de Nîmes 
par 4 buts à 0 

En même tempe que quelques millier* 
de sportifs, noua avons assisté hier après-
midi, su stade Amedée-Prouvost, à un* 
rencontre asses plaisante et au cours de 
laquelle les Joueur* de l'Excelsior fourni­
rent une très bonne exhibition. 

La formation roubalaienne, nouvelle 
édition — avec Delmer au centre-demi 
et Kalmar et Hlltl comme Intérieurs — 
doit être capable de réaliser de bien belles 
chose*. Apre* l'avoir vue opérer hier, on 
comprend ses récents succès sur les cham­
pions du Luxembourg et sur Marseille... 
Peut-être aussi regrette-t-on que quel­
que* précédente* défaillances lui aient 
fait perdre, d u moins pour cette saison, 
t< ut espoir de prétendre à un titre spor­
tif... que c* sait en championnat ou en 
Coupe. 

Mais on peut assurer que si le» Joueur* 
de l'Excelsior rééditent à chacune de leurs 
sortie* leur exhibition de ce dimanche 
do Carnaval, ceux qui lee verront opérer 
passeront dé* moment* agréable*... et peu 
nombreuses seront les formations qui ré­
sisteront aux Roubalslens. 

Il faut admettre que leurs adversaires 
d'hier n'étaient pas bien terribles. Et pour 
ceux qui étalent au stade Amédée-
Prouvost. la place peu enviable qu* l'équi­
pe du Gard occupe au classement ne 
parait pa* Imméritée... Pourtant, le score 
d* * buts à 0, déjà bien élaguent, aurait 
certes été plue élevé «an* la brillant* dé­
fense du portier nlmols. Oonsalès. qui ne 
pouvait rien quand 11 fut battu et, en 
d autres circonstance*, empêcha la balle 
de pénétrer dans ses filets, an faisant 
montre d'un* classe certaine. Ce n'est 
d'ailleurs pas la première fol* que nous 
foyon» a* garçon ee mettre ainsi en évi­
dence *t nous n'hésitons pss à écrire qu'il 
est csrtsUnaatant u n des meilleurs gar­
diens da but français. 

En face de lui. Vincent n'eut à peu 
prés rtea à faire. Dhulst et surtout Payne 
empêchant le plus souvent les attaquants 
méridionaux de venir prés da lui. 

La ligne de demis a été sans reproche. 
Liétaer fut 1* plus an vedette. S'il con­
t inu* ainsi. U pourrait a bref délai re­
trouver ss place à coté da Vsrrtest, dana 
I équipe de Franc*. 

Delmer a repris son posta au centre. 
II y fut tré* bon et eut tout a u long de» 
00 minutas 1* dessus sur «on vU-à-vU 
nlrncé*. Barbteux, qui «améliore, ne fut 
guère Inférieur à a** deux collègue*. 

Au centre de la ligne d'avant». Sècember 
entre Hlltl e t Kalmar put faire montre de 
tout** M* qualité*. On sait c* que cela 
veut dire. Le* doua êtranaar*. toujours 

un peu trop au gré d* cer-
•urprtrent preaau* à tout coup 

Ans fia**. Ptovi*. WuJéRtr* suai actif, 
fut tré» util* à son êqulp». eapendant 
qu* Bug*, plutôt tunld* avant la pauss. 
a été «scellent en **cond* ml-temp*. 

« o n » » sympathique, chacun sait cela... 
Certes, le courage n* leur manque pss. 
Mais 11 faut autre chose pour gagner des 
matches. 

L'équipe gardoise possède une défense 
excellente, des demis secrocheure et à qui 
la vite*** n* manque pa*. Mai* elle pèche 
surtout par aa ligne d'attaque, dana la­
quelle, à part Silny, noua ne voyons 
personne à signaler. 

L'ancien Olympien lillol» Aman était 
avant-centre. Il déçut ceux qui le con­
naissent. Aman n'a pas les qualités qu'on 
doit exiger d'un » leader > d'attaque e 
11 semble que les dirigeants nlmols se­
raient bien avisés en 1* plaçant à l'inter. 
posta plus en rapport avec ses possibilités. 

Avec Oonzalés. déjà cité. 11 faut louan-
ger Chardar et Ciamporciero de leur 
bonne défense. Il est vrai que le travail 
ne leur manqua pas. 

CE Ql E FUT LA PARTIE 
1S heures... Le soleil luit, le terrain est 

en excellent état. De suite, les locaux 
sont «n action, ris prennent le comman­
dement des opération»... Après quelques 
minutes ds Jeu. Sècember a envoyé la 
balle dana le* fileta de Oonzalés. Mata le 
point est annulé pour hors-Jeu du centre-
avant roubalsten. 

Les demie visiteurs courent après u n s 
balle insaisissable... pour eux. Bt Qonzalès 
a l'occasion d'exécuter toutes sorte* 
d'acrobaties, n se défend si bien qu'il 
faut attendre la trentième minute pour 
que le scor* «oit ouvert, grâce à Sècem­
ber, bien lancé par Hlltl. 

Quelque* échappées da* Nunoi» permet­
tent à Oonsalè» dé s s reposer Mal* pa* 
pour longtemps, car les attaquante locaux 
reviennent et Jusqu'à la pause 11» auront 
l'avantage. Ceci sans dommage pour le 
score, n sembis. peu avant la mi-temps. 
qu* le portier gardois a i t bloqué la balle 
derrière la ligna blanche, eur envol de 
Sècember. Mal* arbitra e t Juge de touche 
étant mal placée, 1* point n'est pas 
accordé. 

Pendant la ateond* parti* du J»u, le* 
Roubalslens opèrent à peu prés constam­
ment en territoire nlmols. Oonzalés et 
as* arrières continuent à se mettre en 
évidence, mal* 11* n* peuvent empêcher 
Bug*, à la 83" minute, de marquer un Joli 
but. après un* passe dé Sècember. 

Trois minute* plu* tard, u n nouveau 
point est acquis par gécamhsr. BTalmar 
a été à l'origine d* ce* deux a goal* ». 

L* quatrième but, une dizaine de mi ­
nute* avant la fin. sers «Igné par Béosm-
ber, qui profit* d'un* malheureuse inter­
vention d u centre-demi méridional. 

Ce sera tout Jusqu'à la fin d* cette ren­
contra.- qui tara data. Non pas parc* 
qu'ail* a montré aux supporta» da l'Ex-
cel»lor un renouveau de leur êqulp* favo­
rite, mais parc* que, grâce à elle, sers — 
«•fini — rompus la parfaite ordonnance 
du championnat da premier» dlvlaton qui, 
jusqu'à e* Jour avait suivi sans aosroe «on 

Les résultats des matches 
du dimanche 3 mars 

PREMIÈRE DIVISION 

Excelsior A.C. (D — S.C. Nîmes ( 1 ) . . . . 

DEUXIÈME DIVISION 

U.S. Tourcoing (1) — Havre A.C. (0 ) . . 

A. S. St-Etienne (0) — R.C. Calais (1) . . . 

F.C.H. Bastidien (1) — U.S. Valenc. (3) 

C.A. Paris (0) — S.M. Caen (2) 

4—0 

2—4 

2—3 

1—2 

3—2 

Le classement de la 2 division 
CLUBS J. 

R.C. Lens 19 
U.S.Valenciennes 17 
R. C. Calais . 19 
C. S.Metz 16 
R. C. Roubaix . . . 17 
F. C. Rouen 17 
C. A. Paris 19 
Havre A. C 19 
A. S. St-Etienne. 18 
U. S. Tourcoing. 17 
Amiens A. C 19 
S. M. Caen 18 
A.S.Villeurbanne 18 
F. C. Hisp.-Bast. 17 

G. 
10 
11 
1 
10 
9 
10 
7 
6 
7 
7 
6 
5 
5 
À2 

N. 
5 
2 
6 
3 
5 
2 
5 
5 
2 
1 
3 
1 
0 
2 

P. 
4 
4 
4 
3 
3 
5 
7 
8 
9 
9 
10 
12 
13 
13 

Pts 
25 
24 
24 
23 
23 
22 
19 
17 
16 
15 
15 
11 
10 
6 

BUTS 
P. 
55 
46 
57 
45 
44 
55 
43 
39 
37 
30 
37 
48 
35 
26 

C. 
3<> 
29 
4(> 
15 
:$o 
33 
45 
48 
44 
41 
H 
43 
63 
C4 

Maddlaon et Médan; Négr*. Bohm. 
Aman, Silny et Marrec. 

En lsver de rideau, les minime* de 
l'Excelsior et ceux d u 8. W. Sapin-Vert 
disputèrent une agréable parti* qui se 
termina à l'avantage de l'E-A.C. (6 à 1) . 

Bxrtlster AtbJétlc-Cra» de Routant. — 
Vincent; Payne «t Dhulst: Barbsrux. Del­
mer et Liétaer; Plovte, Hlltl, Sècember. 
K*lm*r *t Bug*. 

Sporting-Club de Mme». 

DEUXIÈME DIVISION 
Le Havre Athlettc-Club 

bat l'ILS. Tourquennoise 
par 4 bots à 2 

Le» Havrals qui n'étalent pas sans appré­
hender 1* déplacement toujours dangereux 
de Tourcoing, ont regagné leur Normandie 
svee deux point* acquis après u n match 
disputé avec acharnement et au cour* 
duquel i l noue fut donné d'applaudir à 
quelque* phases d* Joli Jeu. 

La vieille Union n'a donc p u poursuivre 
son magnifique redressement des dernière* 
semaines, mais aa défaite d'hier n'est pa* 
sans eaTasBB En effet, trois titulaire* d* 
valeur, indisponible» pour maladl». lui 
faisaient défaut dimanche et l'on admet­
tra qu* le* Ustlens privés de leur capitaine 
et déml-dentra Desrousseaux: da leur 
excellant a m e r * Longysl «t enfla d* tour 
•ubtll ailler gauche D*k*y**r. a l l t l sut s u ­
bir u n handicap vraiment trop difficile à 
surmonter, n n'est donc pas « « g é r é de 
dire que l'Union n'a pas été battu* sur aa 
valeur et cette opinion doit atténuer e n * , 
ses fidèles supporter», qui s'étalent dépla­
cée hier a u nombre d'environ trot* mlll*. 
la peine que ne manque Jamais d'engen­
drer, une défaite. 

La partie a» déroula à un rythme rapide. 
Le» U»tlen» furent la* premiers en action 
• t leur début lai—lit espérer u n suoeée 
même facile car pendant u n * demi-heure. 
Ils furent la* maître* absolue d u terrain. 
Leurs efforts cependant bien conduits Jus­
qu'aux. , dix-huit métra* navrai*, per­
daient malheureusement de «sur saau-
ranœ. s inon d* leur harmonie dé* qu'Ile 
aburrl*!—I 1* fameux rectangle qu'au dé­
nomme t» surfaos da réparation Da n o m -

furént 

r* dé s s . f*lbié* m o y e n , pnyavtlus*. 
Un* échappé* d u rapide aular droit La-

comte, allait -permettre aux Ravrala d* 
marquer un but et dé prendre ainsi 
l'avance à la marqua. C'était sans doué* 
Injuste, mal* te résultat était 1* ItevnRl at 

l'Union subissait la* conséquences fâcheu­
se» de son Inefficacité et aussi d'un* Indis­
cutable malchance. 

La ml-temp* survint d'alllaurs sur c* 
résultat tré* h*ur*ux pour le* vlalteur*. 

• s Tourquennol*. ""•»""- affectée par 
cette sert* d* circonstances peu favorable». 
semblèrent entamer la reprise, avec moin* 
de fol. Et le* Havrals en profitèrent pour 
accentuer leur avantage à la sixième mi ­
nute , grâce à Specht qui sut reprendre 
avec beaucoup d'adresse e n même tempe 
que da rigueur u n centre de Lecomt*. 

Deux but* à zéro! Voilà bien u n score 
qui était loin d* représenter fidèlement la 
physionomie de ta partie. Le public mé­
content et U faut bien 1* dire, mauvais 
Juge, crut bien faire de s'en prendre à 
l'arriére Stélandr*, qui remplaçait Lan-
gyel. n réclama Lampol. sur l'air des lam­
pions et 1* blond athléts tourquennols qui 
opérait au posé* d'rntèrleur-drolt dut se 
résoudre à prendre place dans 1* trio dé-
fsnslf .tandla qu* Stélandr* devenait dami-
gauch* at Bulrette. allier droit. Roua dl-
«lon» qus la publie fut mauvala Juge car 
Il ne a* rendit pa* a s» sa compte q u * la 
faible*** d* Stélandr* trouvait aa cause 
dan» 1* Jou trop offensif d* Bulrette. qui 
évoluait constamment trop pré* d u quin­
tette attaquant. Stélandr* devait d* ce 
fait >ouer à la fol» demi e t arriéra, « t *n 
dépit de as louable activité. U ne pouvait 
arriver à fairs tac» à un* tache vrsimant 
trop lourd*. 

Un autre changement, plu* heureux 
celui-là. devait a usai se manifester. Koba-
nlach vraiment peu à l'aise au centra d* 
la ligna Intermédiaire, céda su place à 
S»»oa»«; c* dernier n'apporta cartes paa 
d* la clarté dana 1* Jeu, mal* son activité 
devait lui permettra de tenir trée ut i l e ­
ment ce posta. A partir de ee moment. 
l'Union repartit plus résolument à l'at­
taqua at sur un essai d* TJiddena. la barr* 
renvoya le ballon, qui fut reprt» *t «nvoyé 
sans rémission dan* les filet* narrais par 
le volontaire Cummins. 

Le* Usttao* n'svsésnt plu* qu'un point 
d* retard à là marqua (3—1) et tout 
n'était pas perdu. Raaaemblant tour* der­
nière* ressource» d'énergi*. Us inquiétè­
rent l ' i u n l l i n t Loehr. qui «n «ut alors 
plein la*.- main*. Pourtant, un* nouveUs 
échappé» S* tsauaaés s s tannins par un 

L* H*,vre menait par t buts à 1, *t pro­
fitant d ' u n . *ourt* "' 

exactement quarante secondes «près le 
troisième. 

Loin ds a* laisser aller a u décourage­
ment le* locaux, amorcèrent encore de 
dangereuses offensives, et quelques m i n u ­
tes avant la fin, un centre-shoot de Par-
vacque. mal bloqué par Loehr, fut repris 
par Druon qui réduisit ainsi l'avanc* de* 
visiteur*. Et le coup de alfftot final reten­
tit alors que Le Havre, menait par 4 buta 
à a. 

Malgré aa victoire, l'équipe havralas n* 
confirma point l'excellente impression pro­
duite à Roubaix, devant le Raclng. 11 y a 
un mol». Le « onze > normand valut sur­
tout par aa ligna d'avants, qui eut exploi­
ter toute* la* occasion* qui lui furent 
offertes. 

Les deux ailiers. Lecomt» et Olémot. 
san* accomplir des prodiges, furent un 
danger constant pour la défenae advers*. 
qui s u t d'alltour* l'énorme défaut d'opérer 
trop en avant. Rankée et Specht aa mirant 
souvent est évidence, tandla que te m u ­
lâtre Bèghln arnompli—U u n travail plus 
obacur, mate non moins util*. 

La* demi» furent l i iégam La meilleur» 
unité *n fut te pivot srin—l» Mao Lalhan 
encore que non* l'ayons déjà vu plu» 
brillant. L'»x-raetngman Plévet t int son 

Quant a u trio dèfsnstf, a dut à une rein* 
extraordinaire dé *'en tirer à aussi boa 
compta. 

Le gardien Loehr eut de bonne* Inter­
vention» mal* U doit êtr* r*ndu r*»|»iii«* 
bis d u second but . Da* doux arriéra*, Clè-
ron fu t te meilleur, mate Bon aaaa repro­
che. Son ton acrobatique est *p*é*niill*ln 
mate 11 n'est ps s non plu* «an* danger. 

Bref, de cet e tamen. Il ressort qu* L* 
Rsvr*. heureux vainqueur, pouvait four­
nir u n * •xblbiUon plu* complète, *t à 
notre humble aria, devant une équipa 
iwttenn* mieux aimé*, U est probable que 
ta* vtaUMJurs auraient e u à faire fao* à u n s 
tache autrement difficile. 

Car. répétona-te. l'sbasne* d* D—ron* 
asaux e t de s » camarade» Dekeyesr *t 
Lsngyel m fit lourdesnent aantu-. Marna 
quand l'Union dominait, o u avait te natta 

faute*, II lparut • 
• • • Interventions a* furent 
Le* arrlér**, mai eecondé* par ta* demis 
eurent un travail Ingrat et pour cette 
raison ils ont droit à «a* ' 

LE MATCH UNION-LE HAVRE, A T 

La* équipe* se 
suit: 

» * • • • • : Collet. Boa*. 
Volant*. Garda*, SUUSBBV 
**r, ChauveL 

Rouen: Leloup, 
nette. Tasscl. Maslonra, liiéssV 
Payen, Kalmar. Rio, 

Nicolas devait en cour* de 
sbord lnter. puis avant 

pa* en bonne forma, paa plu* 
« et e*e*t peut-être e e 

possibilité d'un *uccè* à r 
M, car te défén*» 

te ut» épreuve. 
La* ééute Jousurs à 

cl» du Jou août, à 
mar. Mszlonks et surtout 

A Rennes. Rose, Pleyar, 
Rouxel. 

Rouen domina terril 
slnal dira tout* te partie, agi 
dans la second* ml-tempe. 

L* but unlqu* n'en avait pa* 
marqué sur un* échsssjM. 
menée par Rouxel et m a t e * fj 

Un beau but 
lequel Leloup ne pouvait y 

Apre* la reprise. 1* jeu dégénéra. : 
Rouen ne désarmait paa. 

On crut même, un quart d' 
la fin. qu* *ur un coup 
Marilonrs, Kalmar avait p u 
lité. 

L'arbitre n'accorda pas 1* point < 
ce qui déchaîna te tumulte qui 
donner à la fin d* c* match 
regrettable confusion. 

En résumé, le match nul * t o 
équttabl* et peut-être 
davantage la victoire que son 
heureux. 

A gauche: L E CENTRE-AVANT HAVRAIS VA SHOOTES AU BUT. 
A droite: DELACOURT ivrESCEFTE « m EXTREMIS » UN CENTRE D'UN 

OUI ALLAIT ÊTRE REPRIS. (PB. 

L» ligne Intermédiaire Joua par à-coups. 
Bulrette commit la groesc erreur d* porter 
la balte à as* avant* tandla que Kobanlsch 
manquait d'autorité «t que Selœse. e n 
tant que demi-aile éta i t partout e t Jamais 
à sa place. Ce manque d'homogénéité de» 
dénué, fut très préjudiciable à te tenue 
d'ensemble de l'équlp*. car las avant», sur­
tout Cummins, Luddsns et aussi Druon 
ne demandaient qu'à être servi». 

LES EQUIPES 
V. S. Tourcoing. — But: Debeurme; 

arriéres: Delacourt et Stélandre; demi*: 
0 » l o — . Kohsnlsch e t Bulrette: avant»: 
Druon. Lampol, Cummins, Luddsns *t 
Parvaoqua. 

Havre A C. — But: Loehr; arriére*: Clé-
ron et Roussel; démis: Boeemberger. Mac 
r•.».«.. e t Piévet; avant*: Lecomte. Ran­
kée. Spechl. Bèghln et Olémot. 

Arbitrage d* M. Qsbortt. d* Pute . 

L'U.S. Valenciennes 
bat le FX. Hispaoo-Bastidien 

par 2 bats à 1 
i D t NOTRE OORRESrONOANT rARTlCUtlRR) 

Bordeaux, S mar* 
La tempête qui sévit dan* te 8ud-Oue*t 

avait obligé le» dirigeante hUpano-baetl-
d tan» à demander à te Fédération d* re­
mettre le match d* c* Jour à un* date 
ultérieure. 

L'équipe de Valenclennee n'ayant pu 
être avteée avant son départ, U fut décidé 
samedi soir que la rencontra aurait lieu. 

A 15 heure*, loraqu* te match débute 
sou* la direction d* M. Ouvrard. la pluie 
a osas*, te vent est motn* violent e t te 
terrain en s—s* bon état. 

Dèa te coup d'envoi, te Jeu a» déplace 
rapidement e t te* deux équipés a* mon 
trent tour à tour " 

Sur l'un d'eux, en faveur de 
Etohandia, profitant d'un 
glisse habltamont te balte dan» te* filet» 

Ce but encourage les Berdclsls q u i 
bien que techniquement Inférieur*, con­
servent levr avance Jusqu'au repos. 

reprisa, Talcnrtenne» profite d* 
l'avantage d u veat e t domine tMtteanavât. 
Sur uns faute d u demi Vanglton. un aoup 
franc est scoordé aux vtaltour» «t l'aliter 

waj« 

d* Plnteau. l l n t e r 
marquant 

L* Jeu perd alor» d* son Intérêt e» mai­
gre quelque» réaction», déa anaélrlten*. te 
résultat ne change paa Jusqu'au coup de 

êqulp* coutTssausé dont te, 
pisuitei» mi-temps fut ««otite»te. Lava-

Varnay e t Oérmrd furent te* plu* 

l é » M. 

Le Radag-CIob de 
bat VkS. de 

par 3 b 
; D Ï NOTRS 

Saint 
Disputé par un temps gris, 

n'svait pas attiré la grand, 
match de C o u p , i 
Marseille qui se Jouait à Lyon 
né d* nombreux spectateurs. 

par tour msilteur* technique 
par l'ardeur déployée. 

Calai» domina et à la 1S» 
glls» réussit à BauéJH la 
Blets de Oullterd. 

La* Q»l«t*ten» dominant 
s'en faut qu'ils n'augmentent I . 

A te SS* minute, atertaasam t t ~ 
gauche un coup tressa. Oullssu 
»pl»ndlrH bat Vandenbergtk*. 

Calai» domina toujours 
re servit par la nratn*. Aa 
un long dégasasaent Charrie: 
tement hors teu msrqu* « 
pour "tnhrt Etlanni 

à te «0> minute , l l l tan . , 
falnte, marqua d'un tort 

A la ml. 

sent te camp 
tir. Oullterd ss nHiejWi 
luand éllteaa d' 

«ur cette avance et aa 

Maloaey, * " t ~ ~ i . VaadsasrsBBav 

cJUaupiotHUtt 

en 
Uasééi S|MMlii» T I I M I M I I M 
bat • • raai r iaa «te aa»I ! • *ll i 

par 2 bars i * 
C match avait attiré, ni 

10 heures, un publie loi»*)! 
breux autour du terrain de 1TJL a. 1 

cette r i . c i . t r » m i s M l i 
••étssMsad 

ri.ci.tr�

